
Communiqué de presse

L’Union Locale CGT de Riom, avec les travailleuses et travailleurs du bassin,
empêchés de regroupement fraternel comme il est de coutume pour le 1er mai,
n’oublient pas les mois de luttes contre la réforme des retraites et contre la
casse du service public en particulier de l’éducation, de la justice et de la
santé.

Confortés dans leur choix d’une société qui mette en avant le bien commun par la crise sanitaire qui
secoue le monde, ils affirment ne pas être dupes des déclarations du président de la république et
refusent d’être les seuls contributeurs à l’effort de redressement qui leur est demandé.

Il est inadmissible que les travailleurs, artisans, commerçants et paysans soient les seuls à payer le
prix de la crise sanitaire, mais aussi de ses conséquences désastreuses aggravées par sa gestion
calamiteuse par le gouvernement, alors que pas un centime n’est demandé au capital.

Ce 1er mai 2020 si particulier sera, cette année encore et peut être plus que les autres, le départ d’une
lutte fraternelle pour que le jour d’après ne soit pas dessiné par l’économie néo-libérale, mais par
une réelle volonté de retrouver les Jours Heureux.
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